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Din ouvrant la séance, M. Coran Da prononce au nom de 
| M: ne BéraL l’allocution suivante : 


RP L ‘à Nha Ve r. , A tv { £. Je Wu 
DA : Messieurs, ; 


\ 
mt 
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En: cie: ‘séance solennelle, votre Président a jet devoir UIO ae 
as évoquer le souvenir de ceux des nôtres, hélas toujours nombreux, qui 
nous ont quittés au cours de l’année qui va finir, laissant toujours de 
eux une belle carrière et des travaux Sn Fu du Fete de la 


ur hui, j je dde évoquer en ne mots l’œuvre de quatre dé nos a 
| Conébres, deux Membres titulaires, un Membre libre, un Associé étranger. | Li 
Fa de DA Froinu Éidnon né au nt ousor. en IB6 tent au Corps. 

Se savant desi ingénieurs hydrographes de la Marine: Sa belle carrière avait 
ï \ la situation de Chef suprême. Il était des nôtres depuis 1925; il 
_ honorait aussi le Bureau des Longitudes et l’Académie de Marine. 
ne. _ Comme vous le savez, lesi ingénieurs hydrographes ont dans leur domaine 
qe Sie côtes françaises et aussi celles de la France d'Outre-mer. Dans cette 
nenvre il à travaillé pour Madagascar et pour l’Indochine. 

Sur la côte orientale. de la Grande Ile, au large du cap Saint-André, se ne 
‘ | trouvent de grands massifs De liens ils Pont mis dans la nécessité Or 
iv _ d'imaginer | une méthode de caractère général permettant la détermination ïÉ 
È des reliefs et des contours des bancs submergés. En Indochine, il s est ‘ 
de ‘ occupé des côtes de: l’'Annar et,au Tonkin, de la baie d’ Alone où il a té 
à découvert de nombreuses des dangereuses pour la navigation. En ce ; | 
qui concerne la France, je me bornerai à indiquer sa signalisation, dans 
ER “la: rade de Cherbourg, de roches ] jusqu ’alors inconnues. Les navigateurs 
de Pestuaire de la Gironde lui doivent aussi de la reconnaissance pour ses 


observations perspicaces. ; u 


VGA 1990.20 Semestre. (T. 209, Ne 25). IEEE 65 - 


À côté de ces trataus savants, done pratique, Fichot : s est m tré 
Abe Rio dont la valeur était fort appréciée de Poincaré. Il s s'est 
particulièrement occupé de l'étude théorique des marées; il ne s’est pas. 8 
_contenté d'écrire des mémoires réservés à des ARTE ila publié UD; #4 
ouvrage de forme accessible, et dans lequel ee abondent les. 

È résultats inédits de ses recherches personnelles. A NS SRE ME “ 

Esprit pondéré, impartial et de bon conseil, F IHOEe était un | confrère de. 


LS 


relations agréables et tout à fait sûres. are CE NE De à 1e 


sa K. CahREs Bannois, mort il ya quelques semaines dise sa 8° année, était le FE PS 
doyen des géologues français et l'un: des géologues les plus FOApIats desà -SUS 
génération. SA AS . Eee Ans 
_ Issu d'une fémnille d'indusiriels du Nord: il put, AU souci de l'avenir, se rer EE 
_ livrer tout entier à sa précoce vocation de naturaliste et particulièrement à +2 T 
de géologue, fréquenter à son gré les pays étrangers, apprendre leurs” | ki 
PAUeNEn et y. entreprendre des travaux. Il eut la bonne fortune de tronver, 

à Lille même, le maître éminent, Jules Gosselet, dont il fut bientôt l’ élève 

Pers le collaborateur et plus tard le successeur. Ils ont créé ainsi une 

”_ brillante école de géologues, qui fait grand honneur à la France. De l’œuvre 
considérable de Barroiïs, il est facile de distinguer les traits principaux. 
Dans sa thèse de Ant , consacrée à la Craie d'Angleterre et d'Irlande, : 

il montra son nca nine avec celle de notre pays. Plus tard, il publia 

un gros Ouvrage sur les formations primaires du Nord- Ouest 4 la Meseta 
espagnole, en Galicie et dans les Asturies. Ces deux œuvres sont resiées NEA 
classiques. 
En 1884, Barrois fit partie de la mission envoyée en Andalousie par 
l’Académie, sous la direction de F. Fouqué, à la suite d’un violent trem- 
blement de terre. Il en rapporta un Mémoire important sur la Sierra Nevada. 

Mais son œuvre capitale consiste dans l'étude de la région armoricaine, 
comprenant la Bretagne et ses alentours. Pendant plus d'un demi-siècle, il 
n’a cessé de la parcourir et de la fouiller à tous les points de vue, tecto- 

nique, stratigraphie, paléontologie, pétrographie rendue rérticulièretnent 
‘intéressante par les phénomènes de métamorphisme. À Barrois, l’on doit 
le lever de plus d’une vingtaine de feuilles de la carte géologique 
au 1/80000°, couvrant cinq départements français. 

Malgré l’immensité de cette œuvre, il s’est beaucoup intéressé au Bassin 
franco-belge carbonifère, à la fois des points de vue scientifique et écono- 
mique. C’est surtout en cela qu'il a été le continüateur de Poe et 
l'organisateur de l’Institut géologique de Lille. 
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Son renom et son autorité s ’étendaient bien au delà de notre pays. 
HAT Académie, il avait succédé à Fouqué, en 1904; il en a été le 
| Président en 1927. M }; 


\ 


Comme Fichot, Paur SéjourNé, né à Bi en 1857, était aussi un 


_ polytechnicien, ingénieur du Corp des Ponts et Chaussées, mais la plus 


grande partie de son existence a été consacrée au service de la Compagnie 
des Chemins de fer de P.-L.-M. dont il devint un des sous-directeurs. 
Sa spécialité était celle des ponts en maçonnerie. Technicien d’enver- 


_gure, il était célèbre par l'élégance de ses ouvrages et l'originalité de ses 


méthodes de construction des voûtes à grande portée. Aussi fut-1l chargé 
à l’École des ponts et chaussées du cours de Ponts en maçonnerie. 
Son enseignement a été donné à un nombre considérable d'i ingénieurs ; il 
l’a magnifié dans une œuvre intitulée Les grandes Vouites, dont les six beaux 
volumes in-4° sont richement illustrés. 

Sa réputation était universelle, et elle lui valut de hautes récompenses. 
Il fut élevé au grade d'inspecteur général des ponts et chaussées, que 
contribuèrent à lui faire obtenir les services rendus par lui Send la, 
grande guerre. 

Il était Académicien libre depuis 1924. 


En choisissant, en 1928, Enuuno Brecner WiLson comme Associé étranger, 
l’Académie voulut rendre un hommage à l’une des plus éclatantes illus- 


_trations de la Biologie américaine. Ses travaux ont été surtout effectués 


dans l’Université Colombia de New-York. Ils couvrent un champ très 


vaste et l’ont conduit à ouvrir PURE des voies maîtresses de la 


Biologie contemporaine. 
Dans l’Embryologie expérimentale, par exemple, 1l a réalisé plusieurs | 


œuvres capitales, dont la principale est la découverte et l'établissement 


des relations générales existant entre la détermination du sexe et les 


. “_ chromosomes de la cellule. \ 


La Cytologie ne lui doit pas moins, et son livre La cellule est entre les 


mains de tous ceux qui s'intéressent aux questions biologiques. 


Très nombreux sont les disciples qui, sous sa direction, se sont formés à 


_la recherche scientifique. 


L' Académie a perdu plusieurs de ses Correspondants : deux astronomes, 


, deux chimistes et un minéralogiste. 


Lo “ te 

$ Après avoir débuté par dés travaux NA écunique céleste, , Sir] 
a nat est entré très jeune à l'Observatoire de Greenwich, où il a pris 
_ portantes déterminations de longitude, puis à plusieurs missions co 
à l'observation Hcipe, de Soleil; à il s s’est livré aussi à de nomb: 


: f 5 nomes de je Grande-Bretagne, il? a ae successivement astronome royal 
ve _ d'Écosse en 1910, puis astronome royal d'Angleterre. Dans ce CAES 1 
x ‘ _ suprême, il a continué ses recherches avec non moins d’ activité. Corres- 4 
ACTE pondant du Bureau des Longitudes depuis 1912, il avait été élu en agi 
en de motre; Section d'Astronomie. Kobe es J a f 24 Re 

1Paa de AS Dès sa sortie de l'École Polytechnique, lors Fasry va se consacrer à Re 
| _ l'Astronomie. Après un court stage à l'Observatoire de Paris, en 1886, are yg 
… est nommé à l'Observatoire de Nice que venait de créer notre CHR ; 14e NN) 
_ Bischoffsheim, et quatre ans plus tard, il entre à l'Observatoire de rs nn & 
Marseille, sa AE natale, qu il n'allait ELU quitter. Il s'est spécialisé dans” 3 LA IS 
des ne de mécanique céleste appliquée, et singulièrement dans 
des problèmes concernant les orbites de comètes ou de petites planètes. Ces 
Elles lui valurent d'être nommé, en 1919, Correspondant de Fate NUS à 
_ où devaient le rejoindre deux ñe ses frères. EVER 


La Section de Chimie déplore la mort de Manet Gopcnor, qui était non 
seulement un excellent chimiste, mais aussi un organisateur remarquable. 
Il a su créer et animer loin de Paris un centre de travail à la fois actif et 
productif. Professeur à la Faculté des Sciences de Montpellier en 1919, il 
en devient doyen deux ans plus tard, et il n’a jamais cessé de l'être. Onlui 
doit la réédification de l’Institut de Ch de sa Faculté sur un plan original. 
Son œuvre scientifique a été essentiellement consacrée à la chimie des 

_ composés hydrocycliques, dans laquelle il a entraîné de Fm BFQUX élèves. 


Sir Watts Jackson Porr, qui fut longtemps professeur à l'Université 
de Cambridge, a laissé en chimie et notamment en stéréochimie une place | 
brillante et durable. Cristallographe habile autant que chimiste, il s'est 
passionné pour l’œuvre de Pasteur, de Le Bel et de Van't Hoff, qu'il s’est 
efforcé de compléter. 

La nature des racémiques et leur distinction avec les agrégats ou juxta- 
positions de corps actifs, l'existence ou la non-existence des racémiques 
liquides, l influence de substances actives sur les dédoublements spontanés, 
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relâche Sir Wicuram Jackson Porr et ses collaborateurs. 
Mou ;e[lse plaisait dans les réunions internationales de chimistes ; parlant le 
DCS _ français, l'allemand et l'italien, avec autant d’é élégance que sa langue 


maternelle, il les présidait avec une autorité exceptionnelle. Sa courtoisie 


rh contribuait à à son succès. La France avait en lui un ami fidèle. 
rc ENTREE TRE ns CR it | 
Parmi les _minéralogistes de notre temps, il en est peu qui aient été aussi 
AEPES passionnés pour leur science que leur doyen Giuseppe Raimonno Pro 
_ Cssäro, qui vient de mourir à l’âge de 90 ans. Né sur les flancs du Vésuve 
de parentsitaliens, plus tard naturalisé belge, il a fait une longue carrière 
É. de travailleur bte tout d’abord, puis de professeur à l'Université de Liége. 
+ ilétat doué d’un grand ent d'exposition, de simplicité, de clarté, 
Fa dé élégance, encadré par um enthousiasme communicatif rappelant plus le 
soleil de son pays natal que les brumes du Nord; sa caractéristique a été la 
_ passion de l'observation de la Nature et surtout des minéraux cristallisés. 
Iles aimait pour leur beauté qu’il admirait en artiste autant qu’en homme 
0 de science. On lui doit un grand nombre de travaux de mathématique, 
| M ‘de physique, de chimie, appliqués à la cristallographie, et de minutieuses 
= descriptions géométriques et chimiques de minéraux, avec une prédi- 
“lecnon marquée DE ceux du sol de la Belgique et: a Vésuve. 


ae a ne veut que votre Président parle de la science qui lui a 
ee vain l'honneur de faire partie de notre Académie. 
Me conformant à l'usage, je me propose de jeter un rapide coup d'œil 
sur l'œuvre accomplie dans une petite partie de la Chimie et sur ce que 
Nero peut en attendre encore. PERS 
La Chimie est une des sciences qui à rendu le plus de services à 
At humanité. 
I n'est, pour ainsi dire, aucun produit que ne utilise pour son 
fe Va \ existence qui échappe à son emprise. La Chimie a, en effet, aidé la nature, 
l’a suppléée là où elle était déficiente et l’a surpassée dans dabtres cas. 
ET RS Dans la métallurgie, elle a contribué à obtenir les métaux à l’état de 
_ pureté et à préparer des alliages résistants de métaux légers qui ont permis 
_ la conquête de l’air. 
DEN Dans l'industrie agricole, elle a produit des engrais qui augmentent les 
Lis es récoltes et améliorent leur qualité. Elle a permis de lutter contre les 
| _dévastations causées par les insectes et par les Hhprabes 


#3 + 
.Y : i ï 
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ne où activité optique sous toutes ses formes, la création de nouveaux GES pes 6 de 
M eCOrpes actifs et bien d’autres questions sont. celles dont s’ ’occupaient sans | 


“Dai l'industrie des FRA ‘elle e en a reproduit le plu 
comme, par exemple, celui de la vanille, la vanilline, et celui de | 
“E ionone, et à meilleur compte que nous les donne la Nature. Elle en 


! . | Yz 15 ET 
qui n'existent point dans le monde végétal. HERO D AELENÈNE 
Dans l'industrie des matières colorantes, elle a reproduit | ane ét 


” Ÿ Pin 
Le A purpurine que nous donnait la BAtanee dont la cuire a dû Rai 


y : 
vi 


. devant cette production. our ne 
_ De même, elle prépare, par voie synthétique lindigo, matié ère colorée Ës, me + 


+ 


produite par l'indigotier. | | Pl 
ue Elle a, dans ce groupe, trouvé des séries entières de matières colorantes 


plus stables à la lumière et au lavage que les composés naturels, comme. ae 
dans le groupe de l’anthracène, d’autres, plus brillantes, comme the du ut Fe 
RERARPe du triphénylméthane. REACE | pe 
Enfin elle a découvert des matières colorantes -qu'on désigne sous le j 
nom de directes, qui se fixent sans mordançage sur le coton et les fibres Mist 
LÉ NE réalisant ainsi une économie de main-d'œuvre et de produit. 
| Mais c’est dans l’industrie pharmaceutique qu'elle a rendu le plus de 
services à l° humanité, trouvant des médicaments qui calment la souffrance, 
qui détruisent les microbes in situ et rivalisent dans ce domaine avec la 
physiologie et la biologie. Elle a, en effet, reproduit synthétiquement, par 
exemple, l’agent actif des anale imenales l’adrénaline, et celui de la 
 glanue thyroïde, la thyroxine. Son œuvre 5 étend, aujourd’ hui, aux 
groupes, récemment découverts, des vitamines et des a où, dei, 


. elle a réalisé des synthèses de ces produits ie la Nature ne nous offre 


HX avec parcimonie. É 

Dans l’industrie des textiles, le coton joue un très grand rôle; duvet 
_soyeux qui enveloppe les graines du cotonnier, il est constitué au point de 
vue chimique par de la cellulose pure, élément de soutien des plantes 
herbacées et formant, en partie, le tissu ligneux des végétaux. 

La cellulose, traitée dans des conditions spéciales par l’acide nitrique, 
dune la poudre sans fumée, à laquelle est attaché le nom de notre confrère 
disparu Paul Vieille. 

Mais ce même dérivé nitré constitue, pour l'industrie que nous envisa- 
geons, la matière première de la soie artificielle trouvée par notre Confrère 
 Chardonnet (Comte Hilaire Bernigaud de Chardonnet). En effet, 
dissous dans l’alcool et l’éther, il fournit une solution qui, étirée en fils, 
dénitrés et séchés, constitue la soie artificielle. 

La “cellulose, traitée par d’autres pt (acétyl-cellulose, viscose, etc.) 
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. conduisant à des résultats semblables, : a créé daps le monde une industrie 
considérable : celle de la rayonne. 


Ainsi, partant d'un produit destiné aux usages de la guerre, on prépare 


artificiellement un textile qui servira à protéger l’homme des intempéries, 
Cette même nitro-cellulose va donner par simple dissolution les collo- 
dions photographiques et pharmaceutiques. 


Par addition de camphre, elle fournit le celluloïd, dont l'emploi est 


Oo mdérable 


\ 


: Des trois règnes qui constituent le monde, si nous Hatre se le 


minéral comme immuable, nous nous apercevons que le végétal règle 


_ la vie du règne animal, qui est sous sa dépendance directe ou indirecte. 
Si nous voulons fée de comparaison entre l'œuvre dela Nature et celle 
 du‘chimiste, c'est celle du règne des végétaux que nous devons prendre 
comme exemple, le règne animal ayant pu trouver dans le premier, qui lui 
sert de nourriture, les édifices moléculaires qui constituent une partie 
de son être. | | 

Envisageons quels sont les moyens . sont à la disposition du chimiste 
pour reproduire ce que l’on trouve dans le règne végétal. Il a à sa disposition 
la chaleur, la pression, le témps et les produits sur lesquels il veut agir. Il 


est maître de faire varier chacun de ces facteurs. Examinons maintenant, 


au contraire, une plante : sa source de chaleur est constituée essentiel- 
lement par le Soleil, et elle est très variable. Le Soleil, même par temps 
radieux, suivant les heures et suivant les saisons, oui sur une même 
surface un nombre de calories essentiellement tartable et qui devient nul 
pendant la nuit. Or les réactions chimiques sont sous la dépendance 
étroite de la chaleur. ; 

Quant aux trois autres facteurs, seule la pression, représentée ici par la 
| pression osmotique, peut être obloment constante... 

_ Les quantités de produits qui jouent un rôle fondamental ne peuvent 
être envisagées, et la durée des réactions ne peut pas être définie. 

La sève qui amène dans toutes les parties de la plante les substances, 
dissoutes dans l’eau, puisées dans le sol DAtiosmose, peut avoir une cCoMpo- 
_sition sensiblement constante dans un même lieu, mais ne renferme que 
des substances minérales. 
| Quant au carbone, qui représente l'élément caractéristique du règne 
| végétal, il y est introduit surtout par la fonction chlorophyllienne, qui 


+ 


ue “restitue ja % t e l'oxygène provenant de l ca bo 
" ‘4 carbone t rouve à sa disposition | les. éléments de Peau, s y com 
_ forme le Dre, HR des produits dont. Ja plante va faire 1 


Fr OUEN Gute ci CVs re © 4 y 57} Pa < LE qe La { 

Ce travail, quie À Een cou E dépendance du Soleil, est disco on- 
É, tinu, et ceci nous. permettra de comprendre pourquoi, des phénomènes 
intérieurs d’hydrogénation et d’oxydation pouvant se produire « en dehors Fa 
de Ja lumière, le travail repris à nouveau conduira presque : fatalement : à à TR 
un mélange, Île Soleil, en effet, créant un nouveau maillon et conti- 
nue son œuvre, si cela est possible, sur les produits déjà formés. Ainsi 
NS HS explique la composition complexe de. l'essence d’une même plante. sa 
pe citer ‘un exemple, on peut mentionner que l'essence d lang-ylang Ron 
renferme plus de vingt corps différents. UE i CE 

On peut se demander quelle est la source des Sedo qui servent de | 
noue aux synthèses. En dehors de ceux qui nous sont fournis actuellement - 
parles plantes, les autres proviennent également de sources végétales : les 


-houilles et les pétroles. Les houilles, dont les corps de distillation, àcôtédes 


ji 
40 


| produits gazeux, fournissent un Boudenn: d’où l’on peut extraire un grand Re 

_ nombre de carbures, qui sont les matières premières de la plupart des RER 
_ synthèses de he cycliques. Les pétroles rectifiés, au contraire, Re 

_ constituent les. matières premières pour la synthèse des produits AVEC PRESS 
4 NL | | RIT 


* C’est. par le travail organisé méthodiquement que l’homme a égalé la 
Nature dans le monde inanimé de ses produits, qu’il l'a même surpassée en 
ï créant un grand nombre de corps qu elle ne fabrique pas. 
Silonsonge qu'iln'ya pas beaucoup plus d’un siècle que cette œuvre est 
| entreprise, on est en droit de penser, avec une certitude presque absolue, 18 
qu’elle conduira à l'amélioration de l’ espèce humaine aussi bien du point de RE 
vue matériel que du point de vue mental, prolongeant la vie de l’homme 
sans décrépitude, écartant ou faisant Hbarttie des maladies redoutables 
et redressant les cerveaux dont les troubles menacent le monde. 
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onx Er SUBVENTIONS Kriteus S EN 1939. 


“RAPPORTS. 
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_ MATHÉMATIQUES. 


AU PRIX FRANCOEUR. DST À 
mine MM. Ém. Picard, LA one d Hand MR. ANA 
SES Lebesgue, IA Cartan, H. Villat, ic Julia, pe Montel: NIAGIE 


ei! 


LE. Core rapporteur.) OA ee MTS NN EN Ne Re 


na Ne 
Lt 


RE be propose de NOTE le prix à M. ManceL Doi 


Fe à la Faculté des sciences de Bordeaux, us ses travaux sur les | 
He po harmoniques. LE : Me ur te As: ARTE À 
LEE) TE | ra 2 s ; 
Pa ET L Académie adopte la proposition de li Commission. (A MERE 7e 


FT 


(Commissaires : MM. Ém. Picard, ( Anne É. Put “ns 
_É. Jouguet, A. de Gramont, L. de Lo A. “'Eunot H. {Villat 


p: 
VER LEE cÀ Û ee 


Fe rapporteur.) ; ot Per UNE ju el 


12 Céhimission propose de décerne ue prix à à Me Veuve Henri Bévann, | 
"Sen hommage à l’œuvre hydrodynamique de son Mari, professeur ! à la 
nee Faculté des sciences de Paris. LE AN NT NS RES PAST EC 


# y " à Le tr # ; 
{ : 3 Hs { 


Fe \ L Académie adopte he he de la Commission. 


À . PR PRIT ROIDEN TE 4 SERIES 
_ (Gommissaires : MM. Em. Bd 7 Lo É. Sol ï PA 
Fa 0 Jouguet, Ade Gramont, L. de ORAN A. cas H. Villa 


rapporteur. V2 
° % ù Var ] à A Le u 254 3 


AU La Commission propose de décerner le prix à M. ALBERT ToussAINT, $ 
| et à la runs des sciences de Paris, pour ses travaux sur La © à 
HT mécanique « des fuides.” LAPS 


L'Académie “onte la proposition de la Commission. NE RS 


, j EVER INTENSE 
, è ‘ RARE 


CA Pn © ASTRONOMIE. HEAR 200 


\ 4 . 
._.: PRIX LALANDE. 
(Commissaires : MM. Ém. Picard, H. Deslandres, H. Lebesgue, 


À. Cotton, E. Esclangon, Ch. Menton J. Chazy, B. Lyot; G. ere 
rapporteur.) 


\ “ 


te rent propose de décerner le prix à M° Honoré Dos née 
Mançuerire Luomme, aide-astronome à l'Observatoire de Nice, pour ses 
travaux photographiques sur les petites planètes. 


. SES L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


r 


L 


ë \ 
“Lt sa) 


il 


Le rapporteur. ) 


# À PDA re ES: SÉANCE DU. 8 DÉCEMBRE 1930. AA 


At on | PRIX BENJAMIN VALZ. 


| (Commissaires: MM. Th. HA H. Deslandres, H. Lebesgue, 


À. Cotton, E. sclangon, Ch. Maurain, Lè Dre lyot: G. Fayet, 
J rapporteur.) | ù 


Ne Commission propose de décerner le prix à M. René Bike. 


| professeur dé physique au Lycée Ampère, à Lyon, Four ses travaux sur 
la lumière du ciel nocturne. 


L'Académie adopte la DRE de la Commission. 


ue “PRIX G. DE PONTÉCOULANT. 


| (Commissaires : MM. Ém. Picard, H. Deslandres, H. Lebesgue, 
A. Cotton, E. ta Ch. Maurain, G. Fayet, B. Lyot; J* Chazy, 


7 


de Commission propose de ere le prix à M. Nicoras Cocuzesco, 
ie honoraire de l’ Observatoire et professeur honoraire à là Faculté 
_ des sciences de Bucarest, pour ses études de mécanique céleste, notamment 
sur le développement de 1 fonction perturbatrice. 


k L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


ér 


GEOGRAPHIE. 


-F ONDATION TCHIHATCHEF. 


| (Commissaires: MM. A. Tanoc R. Bourgeois, Ch. au L. Lapicque, 
bit Tilho, G. Durand- Viel, E.-G. Barrillon, N. G. Rai rappor- 
re 


MM. ANDRÉ Guisaur et Louis-Vicror Liorarp sont partis de France en 


août 1936, en se proposant d'exécuter une reconnaissance géographique de 


ME ÿ à ; : AGEN S 
ne PO | régions totalement inexplorées, aux confins de ES Chine, 

#: be du Thibet Oriental. Ils ont pénétré en Chine par Je hen 
;  Yunnan, ont gagné ‘en camion- -automobile, puis en caravane, 
Tali- Fou, qui a été leur base d'opérations. Ils ont pris ensuite L je route 
_ de Birmanie, franchi le Mékong au pont de Pingpo, pour remonter vers de Es 
. Nord-Ouest Le atteindre le fleuve Salouen. Is en ont remonté la vallée 4 ne 
“entre les latitudes 25°35! et 28°30!, ce qui n'avait jamais été réalisé par 

vs aucun voyageur. Cette région est particulièrement redoutable. Les tenta o 
tives faites auparavant pour ÿ pénétrer avaient échoué (Prince Ne ; 
Al HROnans, etc.) ou s'étaient terminées tragiquement (massacre en 1910 de 
, _ deux voyageurs allemands). MM. Guibaut et Liotard ont ensuite franchi, 
à 5000", la ligne de partage des eaux entre la Salouen et le Mékong et 
nue 4 sont revenus à Tali-Fou par ce dernier fleuve. MAR RTE FACE NES 
nr _Ils sont rentrés en F rance en août 1937, ayant couvert, depuis leur “ HS 
PR de Yunnan- Fou jusqu ’à leur retour dans cette ville, près de 3000!", | 
dont 62%5 seulement en automobile, le reste en caravane, 700%" en terrain 
Ne e | panlitrenent difficile ayant été parcourus à pied. 


HV RS 
BE % + 


Les résultats de la Mission sont les suivants : 1° géographiques. Fri 6 SR 
jt sement de la première carte de reconnaissance ‘complète de la région par- 
FA _courue de la vallée de la Salouen. Ascension de la montagne de Tahi:Fau; 220 
Ÿ RE AEL Ü NS 2408 


29 ethnographiques . Études sur la peuplade des Lissous, si intéressante 
au point de vue anthropologique, linguistique etc. Nombreuses collections 1 
remises au Musée de l'Homme. | | | , à TRE TESS 
Publications | : L'Institut de Créographie envisage la publication de la 41 03 
_carte de la Mission et d'un ouvrage sur le cours moyen de la Salouen. = 5-14 SRE 
Ainsi MM. Guibaut et Liotard ont réussi, avec des ressources eee 
auprix d'efforts considérables, une RAR er particulièrement difficile 
dans une région où vivent des tribus farouches. 
La Commission propose de leur décerner un prix Tchihatchef. 


CCE 


Le 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 
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HUE NS A D DU D ANR dd ee 
A NAVIGATION mu A 
. M Nr | PRIX PLUMEY. 


| (Comes MM. Jon Picard, Fe At KR. Bord M. Loubet. 


noie ke 


] 1 


n 


d Le ' ? 2 ii U j 

ie Par MO propose de décerner le prix à ] ‘M: Anné LABARTHE, 

PAR Mur du Laboratoire de pognes pue ses travaux sur les moteurs à 
_ combustion i interne. ART Tee 42 

ras ne te ne la proposition de la Commission. 


ne RAP } ; k }» : w l 
se Pa À " À - 


l 


. PHYSIQUE. 


V2 


RTE PRIX GASTON PLANTE, 


| (Commissaires 5 MM. Ém. Picard, É. Het M. Brillouin, J. Perrin, 


M. de se qu ne A;-de Gramont, p: FAR A. DOCS 
| rapporteur. a Ke 

La Commission propose He décerner le prix à MM. Manrcez Picar», chef 
e service de haute précision, au Laboratoire central d'électricité, et René 


 Hérou, attaché au même laboratoire, pour leur mesure de l’unité absolue 
RE" de résistance. Ra pe j pe 


We Aendémie adopte les propositions de la Commission. 
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AE: Borel, G. Perrier, \ Drach, H. Villat, J. Tilho, L. de roslor 
A. ts G. Durand-Viel, E.-G. Barrillon, N:..; É. Jouguet, rap-. 


A. 
F \ 
+ EZ a 
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© PRIX FRANÇOIS HÉBERT. 4e 
_ (Commissaires : MM. LR Picard, É. Branly, M. Beiouin, 


7 A. Cotton, Ch. FA de e Gramont, P. Langevin; M. de Brog 
SEA rapporteur.) | RME A LR ï 


+ 


J'EN ’ 
c ï es à ga Lo de: sw VTT LS" he Os a 
Ha #1] — QE RCA ET eh ds ki 
HEURE 


REA . La Coniasion io Dolé de décerner te prix à M. Louis Canran, ds 
de conférences à à la Faculté de sciences de Poitiers, pour ses ele F AE 
sur l'optique des particules chargées et la FRA des masses. ep 


4 | L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


$ 


PRIX HENRI DE PARVILLE. 


: DU ue MM. Ém. Picard, É. Branly, J. frite ve Conons NS FES 
ie . M.de Broglie, Che FAbEyn ie Gramont, Po Lan M. Brillonin rer NV 


rapporteur.) | Ab MT ANSE 
É ; 3 Vi A, Fate Ft DR CES OR 
pa | À quais YA LR 
Ce do 
Ma CORRE où bropose de décerner le prix à M. Rayon Cnevauuren, LISE ANS 
professeur à la Facuté des sciences ue Nancy, pour ses travaux sur le Se at 
. > LLC 
_ magnétisme. à HET URSS PERRET 
; Li? = | al € 
Fra WE Académie adopte a proposition de la RONUNEsNn | : STAR 
n A “ot Î ; è ! HOME 
h # & \ ] } ps / 7 , #3 
ne HU HUGHES. NT M Le 
=% SE : " 
(Commissaires : MM. Ém. Piel. É. Branly, M. Brillouin, J. Perrin, ë 


RE Cotton, M..de Broglie, A. de Gramont, P. Langevin; Ch. Fabry, | 
? MR À : | À Fr} 


{ y 


La Commission propose de décerner le prix à M. Ermox» Brun, profes- 
seur au lycée Saint-Louis, pour ses travaux sur l'aérodynamique. 
_ fl 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. | : 
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HT QT PR AE AR DU de DÉCEMBRE 1939. ne O8. 


re CLLRONE QUE DR - | ; | ft ; 3 ph / 


| SP NE PRIX PIERSON- PERRIN. 
CRUE MM. bi Picard, É. Branly, M. Brillouin, J. Pertin T ne 


7 
ms ri 


Us. 


Le 

Mr M. de ie Ch Fabry, À. de RAR 12 Langevin ; A. Cotton, 4 
AE ie rapporteu eue 
CT Dent). 5 
A 

© La: Commission propose de décerner le prix à M. Camiuce RAVEAU, 2 


ete, 


00 secrétaire de la rédaction des Comptes rendus de l'Académie des sciences, 
PONS ses travaux sur La thermodynamique et l’optique. 


ie RON Fouele proposition de la Commission. 
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PRIX PAUL MARGUERITE DE LA CHARLONIE. 


ue. ; MM. Ém. Picard, É. Branly, M. Brillouin, J. Perl FA 41e 4 

A. Cotton, M. de Broglie, A. de Gramont, P. Langevin: Ch. Habry. Dre 0e 

rapporteur. Da | A 
La Commission de de partager le prix, en parties égales, entre : 


f ’ 1 


0 M: Hewni Buisson, Correspondant de l’Académie des sciences, professeur 
_de physique générale à la Faculté des sciences de Marseille ,pour l’ensemble 122 
de ses travaux; AE | Re 


UT: M. Louis Leprncx-Riveuer, Re de physique à l'École 0 
; | polytechnique, pour ses travaux sur les rayons cosmiques; ; 2 


M. Yves Rocann, docteur ès sciences, ‘pour ses travaux sur la théorie 
D . 3 cinétique. 


e Didcadenie adopte les propositions de la Commission. 


eo: © FONDATION CLÉMENT-FÉLIX. 


(Commissaires : MM. Ém. Picard, É. Branly, M. Brillouin, J. Perrin, 4 
A. Cotton, M. de He A. de Gramont, P. ES Ch: Fabry, 
rapporteur.) 


À 


Ua “4 Re propose d'attribuer les arrérages de la fondation 
à M. Érmuenxe Vassy, assistant à la Faculté des sciences de Paris, et 


re 


\ 


spectroscopie. 


à 


'Acadénis a adopte la proposition de la mie n 


14 
D. 


} a MURS ab LR 
NE pra ar. à 
QE 4 


| FONDATION PIERRE LAFITTE. 


YEN 4% Fe 


— MM. Ém. PCA É. Branly, M. Brillouin, J ie Ban Ps 
M. de peus Ge F Fabry, A. “he Gramont, M4 Langevin: xs (Cotton, ses 


ke c RARE ne Re te) 


L > 


Hp Co Do propose de: désire un prix. à M. Pain Davn, i ingé- HN 


À nieur en chef. au Laboratoire national de radioélectricité, pour. ses ha à 


AO aire MM. Ém. Picard, É. Branly, M. Bride: JL Dan Fo ‘4 


«travaux fu Ja radioélectricité. Ar NET LEE VAS 


Nos 
“ ? « * 


nn Académie adopte la proposition de la Céaeston 


‘ : 
Le 


ui 


A FONDATION DU GÉNÉRAL FERRÉ. 


M. de Broglie, Ch. Fabry,. À. 48 Gramont, P. Langevin; A. Cotton, h L Érr. Se 


48 D 

_ rapporteur. Ÿ4 | | SUCER 
ta Commission propose de décerner un prix à M. RaymoND JOUAUST, & 
| sous-directeur du Laboratoire central d’ électricité, pour ses travaux De SALES Je à 
lé lectricité. BAS UT EN IENE | | RER AeRES 
Ad Ien adopte la proposition de la Commission. | RUN à 


consacre depuis près de 20 années; 


rs He er È y 2 : és À , { re us : My de Ne, ( 2 : gs € | s + 
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_ CHIMIE. 


PRIX MONTYON DES ARTS INSALUBRES. 


aie : MM. A. Lacroix, A. Béhal, Ce Bertrand, À. Dasier 
M. Delépine, R. Fosse, R. Ponte P. Lebeau; 1 \. Tiffeneau, 
Hp | ns Je 


| 1 


La Commission propose d'attribuer : 


— un prix de 2500" à M. Lucrux Dave membre de l’ Académie 
one de médecine de Belgique, professeur à Phniverité de Liége, pour 
ses recherches sur la toxicologie des vapeurs de divers solvants utilisés 
dans l’industrie et sur les gaz de combat, recherches auxquelles il se. 


4 


— une mention honorable de 1500! à M. Manurs German, i ingénieur à 


l'Ecole de Physique et de Chimie industrielles, pour sa contribution à 


__ l'étude du pouvoir extincteur des poussières vis-à-vis des flammes. 


L'Académie adopte les propositions de la Commission. 


PRIX JECKER. 


Y 
Ï 


. (Commissaires : : MM. A. Lacroix, A. Béhal, G. Bertrand, A. Desgrez, 


R. Fosse, R. Lespieau, P. Lebeau, M. Tiffeneau ; M. Dole EN 
porteur.) 


La Commission propose de partager le prix entre MM. Raymonn 


_ Connuserr, doyen de la Faculté des sciences de Nancy, et Léon Pazrray, 


du 


à professeur à l'Institut catholique de Paris, pour l’ensemble de leurs 


travaux dans le domaine de la chimie organique. 


M. Connuserr est actuellement professeur à à la Faculté des sciences 
de Nancy; ses collègues l’on porté au décanat. Il fut d’abord élève 


. de M. Haller, sous la direction duquel il a préparé sa thèse de docteur 


CG. R., 1939, 2° Semestre. (T. 209, N° 26.) | | 66 


c ès sciences. te Hate rl principalement sur ae 
cyclohexanone et de la monométhyleyclohexanone. Au co rs 
Wya _ilfut reconnu que la première alcoy lation PU sur le les a omes de 
| ÿ __enæpar rapport à la: fonction cétone. D LE 

| É Ce. thème fut ensuite diversifié par | M. Cornubert sous toutes 
FE La r matière expérimentale devint ainsi assez vaste pour que M. Cor 


24: tal 


ait pu en faire l'objet non Nate de son activité, mais s encore de n. 
Don Pa nombreux éléves: 1 À LT AMP EE ge AR ES 
Un. premier point est celuici: si, dans une |a-alcoyleyclanone, on. ts 
RTE ‘introduit un deuxième radical, _se placerat t-il sur l'atome | de carbone déjà La 
ae je _ substitué, ou sur son vis-à-vis de l’autre côté de la fonction cétone ? ie 

Le ne action de l’aldéhyde benzoïque en présence d'acide chlorhydrique à le 
À “permet de répondre. Dans le cas d'une cétone «a-disubstituée, cet US 
 aldéhyde donne un dérivé benzylidénique avec le CH? voisin du COnon 


substitué, tandis que dans le cas d’une cétone ax !-disubstituée, il rer e + ) 


de une combinaison tétrahydropyronique. Cette réaction permet ainsi 22 
. de: démontrer que la deuxième alcoylation a lieu POUR 85 à 90 centièmes ARE 
_ en xxel pour 10 à 15 centièmes en ax. Ed ) MA 


Ve Ceci étant, on pouvait pousser plus loin l'étude des aa RENE He 
| cyclohexanones pour y discerner les formes cis et trans. Ces formes ; 
réxitent bien, mais, dès qu’on les traite par l'acide chlorhydrique, 
_ nécessaire pour la condensation benzylidénique, elles se transforment PES 
4 i _ l’une dans l’autre, de sorte que la différenciation est impossible. 
Dee Ra Paure de orte que ln encia P 
Nombre d’ alcoylcyclohexanones ayant été préparées, M. Cornubert en 
| UE étudié les oximes, les amines et alcools correspondants, en relation RENE 
 avecleur configuration stérique. FT: 8 
Si, maintenant, l’on considère une combinaison benzylidénique d'une 
_cyclanone a«-substituée, on conçoit deux isomères (indépendamment de 
l’activité optique); ces couples ont été fréquemment isolés. De même les 
diarylidène-cyclanones et les combinaisons tétrahydropyroniques donnent 
également lieu à certaines stéréoisoméries. 
Enfin, lorsqu'il s’agit de cyclanones plus ou moins disubstituées en &@/, 
il a été Vérité que HO Die rient dû aux radicaux intervenait nétiehett 
pour diminuer l'intensité de la fonction cétone au point même de l’annuler, 
et ce, simultanément, avec des modifications des propriétés absorbantes ou 
du pouvoir Ré Dent. 
Ajoutons que M. Cornubert a publié en 1933 une monographie i Impor- 
tante du camphre et de ses dérivés et que nous lui devons une adaptation 
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“des ouvrages | allemands d’ Ulmann et de Weyl sur les méthodes de travail 


en chimie organique. 


# | 


RP $ 
F3 gp. 
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à 
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EE 
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SRE 


k Cet ensemble de travaux a exigé habileté Petience et inilialive, et. 


contribué efficacement à la chimie et à la eine des cyclanones. 
_ C'est pourquoi la Commission l’a retenu pour l'attribution d’une partie 
du EX Jecker. a | 


M. Léon Pauruar, actuellement professeur de ARR à l Institut catho- 
de Paris, a également fait ses débuts dans le laboratoire de 
M. Haller ; il. y prépara sa thèse de docteur és sciences qui porta sur 
certains acides dérivés du camphre : acides cyanocampholique, homo- 
_camphorique, camphocarbonique, camphoacétique. Ce travail fit connaître 


_ nombre de dérivés de l'acide et portant principalement sur la 


substitution diteens. de | 

Avec l’hydrogénation des trois diphénols : pyrocatéchol, TN et 
_ hydroquinol, M. Palfray prit contact avec les phénomènes de catalyse 
EE il devait consacrer ultérieurement une bonne part de ses efforts, 
soit seul, soit avec divers collaborateurs. Dans le cas de la résorcine 
_ résultant de l hydrogénation du oo les i isomères cts et trans furent 
isolés. 3 | | 
Assez récemment, M. Palfray a construit | un appareillage d’ 'hydrogé- 
nation PART d’ opérer au laboratoire jusqu à 300° sous 300% de 
pression, avec enregistrement continu des pressions el températures; 


on peut donc suivre les phases de l’hydrogénation, en particulier la vitesse; 
et reconnaître des paliers sélectifs peus les uns ensuite en Connais- 


sance de cause. 
Des applications à us partielle des essences, à celle de 


: Mine aux aldéhydes, aux cétones, aux dérivés nitrés, aux noyaux 
 benzénique, pyridique ou elntue aux phénols, etc:, ont été 
. déjà publiées. Mais, en outre, M. Palfray a montré récemment que ce 


même nickel peut aussi servir da catalyseur actif de déshydrogénation. 
Dans un autre domaine tout différent, lors de l'étude de la déshydra- 
«tation catalytique des alcools «,_B et y arylés, M. Palfray a trouvé 
‘un point de départ de travaux importants sur la réaction de Cannizzaro. 
| On peut en déduire une méthode de dosages des aldéhydes et des 
Géiones. En employant un benzylate alcalin au lieu d’alcali, on assiste 
à des transformations plus ou moins complexes, qui se ent par des 
in ne d'hydrogène souvent fort intéressants par la nature des produits 


en gendrés. 


|A côté de ces Mens principaux groupes de sechéréhersin 
citer nombre de travaux conduisant : à des méthodes nouvelles d Ex | 
borde caractérisation de fonctions organiques très diverses, æipst ie , 
_ connaissance des essences naturelles (carotte, karo-karoundé). 
M. Palfray & a eu de nombreux collaborateurs, parmi lesquels dl un ient 
+ citer M. Sabetay et Mie Sontag, et il est sorti de son ms 

OR nombre de thèses de Doctorat qui. développérent ses propres travaux. 
Dr Il maintient ainsi à son Institut un centre de recherches de chimie 
SEE _ organique dont la Section de Chimie a ons reconnaître l'importance et. 


Reste ke & l'activité. € NP Hrstrr RER CAS Ar 3e 
AT ST ZDTTrS F & : 3 - n L o ù 


- L'Académie adopte les propositions de la Commission. 
/ bee en | * | Æ 1. ÿ 


Fe . is ER EC FONDATION CAHOURS. à 


x * | 1 ra @: 


| (Commissaires : MM. A. TA CEE A. Béhal, G. Bertrand, A. Desgrez, ME 
M. Delépine, R. pee R. | Lespieau, M. Tiffeneau; P. Lebeau, SAUT 
rapporteur. ) & | ISA & 22 
La Commission propose d'attribuer les arrérages de la fondation à 

M. Anoré Monerre, assistant à la Faculté de pharmacie de Paris, pour ses | 

“travaux sur le Vanadiui et ses composés. + | k RSS 


" 4 
ie j . k \ 4 


> 


| PAC adopte la LRO de la Commission. 
ira PRIX HOUZEAU. HA STE SNS 
x (Commissaires : MM. A. Lacroix, A. Béhal, G: Bertrand, A. Desgrez, 


R; Fosse; :R. Lespieau, pe re M. Tiffeneau; M. RAR ne 
Dore) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Maurice-ManiE Janor, 
maître de conférences à la Faculté de pharmacie de Paris, pourses recherohes | 
de chimie relatives aux principes immédiats des végétaux; ses travauxse 
rapportent au sclaréol, à l'hydrogénation de quelques hétérosides, à la - 
corynanthéine, au éRtabuo} à des dosages de certains principes none 
cantharidine, indices de méthoxyle des gommes), ainsi qu’à des expé- 


/ 


/ 


à 


Académie adopte la proposition de la Commission. 
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 FONDATION cH. ADAM GIRARD. 


| (Commis à MM. Fe Lacroix, A. Béhal, (es Peand v Desgrez, 
_R. Fosse, R. Lespieau, re Lebeau, M. Ans M. Dot 
un . SENS D | 
La tt propose "de Houne un prix à M. Gronout Mienonac, 
er à la Faculté des sciences de Toulouse, pour ses travaux 4 
chimie organique, notamment ceux où il a déterminé les conditions 
É d'emploi des catalyseurs. 
Wie adopte la proposition de la Commission. 
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Sa PRIX CUVIER. 


: (Commissaires : MM. À Lacroix, Ch. FR P. Sabatier, A. Cotton, 
- L. Cayeux, Ch. AU F. Het E. de Mans Ch. Jacob, 
te _ rapporteur. D : Dr dt 


REP 


- 


MR AS La a propose de décerner le prix à M. Aveerr F, pe 
#  Larrarenr, chargé de cours à l’Institut catholique de Paris, pour ses 
Fe études sur la polos et la paléontologie de la pie Provence. 


#$ 
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Fa L deu adopte la proposition * la ion 
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 riences de chu végétale et de pharmacodynamie. Il a collaboré avec 


ee M. Delaby et M. Charonnat à l’é tude de la radioactivité des sources de 
Days _Plombières et des sommets De j | 


a 4 Ne ou 3 MM. me dns Fe Bio Ps | 
Hp EN Cayeux, ne Ho F. EN D AE É de Ne 
RAT ARporen 25 ASS SANT à dr Ku 


Es 0 4 vas s DIV LR 
- La Commission propose “ler décerner * prix à \ M. rte Cmireius, 

\ pa + fe 

‘+ | maître de conférences à la Faculté des sciences A4 Nes Pour < ses Le 


ae sur les cristaux liquides. PA Fe es LUS ee 1 


M. Pierre Châtelain a surmonté de façon très élbgans le difiultés qui Lè Ne 
de étaient opposées jusqu alors à une ‘étude approfondie des poneS > “ 
| optiques. des cristaux liquides du Re azoxyanisol. Ru | 


UE FE 


Ste a | L'Académie adopte la proposition de la Commission. 
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PRIX VICTOR RAULIN. RSR + 


si nrtenredt MM. A. Lacroix, C h. Barrois, P. ie . Cotton, 
.. L. Cayeux, Ch. AP F. Grandjean, 1 E. de Margerie ; Ch. To 
re rapporteur. ) 


- 


CRE gi | , à. 7 

ci LA Commission propose de décerner le prix à M'° Suzerre Guxer, doc 
teur ès sciences, chef de travaux à la Faculté des sciences de Strasbourg, 
«pour ses RATE sur les terrains tertiaires de l'Europe orientale. 


è L’ Académie adopte la proposition de la CORTE 
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PRIX JOSEPH LABBÉ. 
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=. 


(Commissaires : MM. A. ot Ch. Barroïis, P. Sabatier, A. Cotton, 
L. Cayeux, La Jacob, Ch. Mauguin, F. Chat ns E. de Margerie.} 


Le prix n'est pas décerné. 
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De px ANDRÉ- Œ BONNET PS RE 
2 Commissaires : MM. A. ue Ch. Bank. P. Rae A Cotton, | | a | 
é L. Cayeux, Ch.  Jaco b, Gi Maugain, F. Graudiean: E. de Margerie, + RE INT 73 
; bpeteur ne Re “> e 74 
LA Commissios propose de décerner le prix M Picxes TercnarD paid a 
RDIN, ES ès di as BORE. son œuvre PRenpieue en Asie. ni . 
\ te “ HE 
4 (2 i 7 
A s MM. É ne ne re. œ Ho M. Molliard, FT RER 
I Blaringhem, A. Guilliermond, À. Chevalier, H.. Lol P. -A. Da VDM 
_ geard, rapporteur.) | 2 ie ARE 
La Commission propose ni Hdtiiet le prix : à \. Mancer be ee 
Psion au Muséum national, d’ Une naturelle, pour une monographie 
des Péridiniens. MER AA E Le | j 
| L'Académie adopte la proposition … la Commission. 
AD M EAP = © PRIX MONTAGNE. ges REPAS CE 
(Commissaires: è MM. L. Bouvier, A. Lacroix, P.-A. Dangeard, G. Ber- ! 
_ trand, L. Blaringhem, A. {Giliermond, Le Chevalier, Ha Cobine rent Ki 


4 M. Molliard, rapporteur.) 


L4 
NÉE La Rat son propose de décerner le prix à M. Samuez Bvucuer, 
Me ‘assistant honoraire à la Faculté des sciences de Paris, pour ses travaux 
dec cryptogamie. ; 


L'Académie adopte la proposition de 14 Commission, 
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à travaux à la Faculté de pharmacie de Strasbourg, pour son travail sur les 
Re 


à an DES RUES à 


© PRIX THORE. 


| (Commisaies ; + MM. Sie Bouvier, A. out P. -A. De % 1. 7 
_G. Bertrand, L. Blaringhem, A. Guilliermond, A. Chevalier, Re FAT 


AE 


“ à M. Molliard, rapporteur. DT nes PRES LA TE FAT RS 
€ 6 L f * p 4 “ e , ASE é A ° PER, 
CN AR 

Le: rot propose de tone. 4 prix à Mr Berre Atiur ee 

sa assistante de botanique appliquée à la Faculté des sciences de Toulouse, 1, 
pour ses travaux de pathologie végétale, et pour son. ouvrage intitulé : ARE de ete #4 
Quelques. maladies nouvelles des Fougères. Re SE HET SIENE 

: \ E \ : 4 ; L N: 

L’ Académie adopte la proposition d de la Commission. A ee EN ANR 

| ‘ U ; É 5 70 

Re APREC DE, COINCY. % A 
| (Commissaires : MM. L. Bouvier, A. Er cbies PA nn EN ER 


 G. Bertrand, M. Molliard, L. ÉRinghee A. Chevalier, H. Colin; 
À. Guilliermond, rapporteur.) 4 


La Coton propose de décerner le prix à M. Pau Jaxerr, chefde 


M. Pau Tiress s’est attaché à l'étude de la sexualité chez les Phone 


games les plus évoluées et en particulier chez les Dipsacées où le problème 

se présente sous un aspect très complexe. Grâce à ses efforts, ce problème a 

été beaucoup éclairci. Dans un Mémoire très important, dans lequel ila_ 
_ exposé ses résultats, il met en évidence la grande COMpIexRe des phéno- 


e 


mènes qui aboutissent de la fleur hermaphrodite primitive à la fleur uni- 
sexuée, celle-ci représentant le stade ultime de l’évolution et la tendance 
phylétique actuelle des Dipsacées. Les méthodes d’investigation variées 


(morphologie, cytologie, génétique) que M. Jaeger a dû employer pour 


élucider cette question très embrouillée, l'ont amené à faire connaître un 
grand nombre de faits nouveaux intéressants non seulement par eux-mêmes, 
mais par leur répercussion sur les données considérées jusqu'à ce jour . 
comme classiques. 

La Commission a décidé de récompenser ce jeune savant qui a fait preuve 
de qualités scientifiques remarquables en lui attribuant le prix de Coincy. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


ve 


” 


BEN 


 SÉANCE DU 18 DÉCEMBRE 1939. Te PR 


PRIX J. DE RUFZ DE LAVISON. ie 


. (Commissaires : MM. {5 RAI. A. Ro PAS ri à : A. 
G. Bertrand, M. Molliard, L. Blaringhem, A. Guilliermond, ire 
A. Chevalier; H. Colin, rapporteur.) 


Ü 


Fe Commission uote de décerner le prix à M. l'abbé Her: Bervar, 
assistant à l’Institut catholique de Paris, pour ses travaux sur les plantes ; Ne 
à fructosanes. TES Le te 1 


On dr à M. Belval un nerntle Enr de le sur les Mono- Fo 
HS ie lévulifères, les Graminées principalement. Il a montré tout ù 
. d’abord que les soi- ar dextrines que l’on HAE un peu partout, à côté 
_de l’amidon, dans le Blé, dans la Jacinthe, n'étaient que d’authentiques | 
_ lévulosanes. IL en a suivi la genèse el les vicissitudes dans plusieurs espèces, v 


_ chez les céréales notamment, et nombre de ces glucides que l’on confondait 


jadis en un seul ont été préparés à l’état pur au cours de ses travaux. Un | ; 
groupe comme celui des Hordées, qui comprend Blé, Chiendent, Seigle, Fe 74 
Orge,Élyme,en est apparu beaucoup moins homogène, d’où les recherches Fe ES 
de toutes sortes, chimiques, cytologiques, Frs en vue de découvrir | 
les affinités réciproques de ces plantes. 

Familiarisé de la sorte avec les glucides du grain de Blé, M. Belval était . 
- des plus qualifiés pour en étudier les transformations au cours de la panifi- 
cation, et délimiter le rôle de chacun d’eux dans la fermentation de la pâte. | À) 


_ L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


ANATOMIE ET ZOOLOGIE. 


PRIX DA GAMA MACHADO. 
Ou dites MM. A. d’Arsonval, L. Bouvier, À. Lacroix, P. Marchal, 
H. Vincent, Ch: Pérez, É. Roubaud, P. Wintrebert ; M. Caullery, 
rapporteur. de 


nl 


La Commission propose de décerner le prix à M. Marc px LaramBEuGur, 
chef de travaux de zoologie à la Faculté des sciences de Paris, pour-son 


nl 


ouvrage rte: Étude de l'auto onde ne les C 
Recherches sur l'aphallie et la :fécontettert chez Bulinus ( 
KA Michaud (*). h are 
Re Ce praxail répond à r un des objets 4e la fondation (Etudes 


a l'autofécondation ie les. Mois one qui était une se | 
presque neuve quand M. de Larambergue a commencé ses RE 
à en 1928. L’ auteur en a étudié cytologiquement les modalités, mais surtout 
M Diarpu lanalyser grâce à une particularité significative des Bulinus, 

_ découverte par lui, l existence d'une variété aphallique, c ’est-à-dire je 

_ dépourvue d’ organe copulateur et obligatoirement autofécondable ie # | 
# elle est isolée. SEE | ; CE Eu À ER 

Ita ‘étudié He ne la transmission de l'aphallié ne une d : FA 

one série de souches de provenances géographiques diverses (Corse, Maroc, 

FRA Égypte, Algérie, Tunisie, Méditerranée orientale, Mésopotamie). L 7 

. La culture méthodique de ces souches, sur des lignées aphalliques et HET NS 

_ normales (euphalliques), au cours de nl générations, la réalisation SE 

de nombreux croisements entre elles lui a permis de reconnaître que 

l’aphallie était une propriété constitutionnelle (génotypique), sé; trañs- INTER 

mettant dans chaque localité, suivant des proportions numériques fixes, RÉ 

|. mais diverses, depuis une aphallie constante (souche de Dakar), jusqu'à 

cine proportion d’aphalliques réduite à 1-2 % (souche du Caire). La 

difficulté est donc de mettre en évidence, de façon authentique, la fécon- 

“dation croisée. M. de Larambergue y est parvenu par la découverte d'une 

6% autre variation héréditaire (manteau Pigmenté où sans pigmentation), qu “il 

a reconnue obéir dans les croisements aux lois de Mendel. Par ces derniers 

croisements il a pu faire la preuve de la fécondation croisée. Il a étudié 
également comment l'aphallie se réalise au cours du développement. 

Les derniers chapitres du Mémoire étudient spécialement les problèmes 
posés par la coexistence, chez un même individu, de spermatozoïdes 
autochtones et de spermatozoïdes étrangers apportés par l’accouplement. 

Cette analyse expérimentale de l'hérédité, faite de façon approfondie et 
avec un plein succès, donne à son travail b caractère d’une contribution 

SEA importante à la Génétique, et lui a fourni l’occasion de mettre en évidence 
dE | un ensemble considérable de données d’un haut intérêt biologique. 


(4 Bull. Scientif. France Belgique, T3, 1939, p. 19-231, 46 lig., 23 tableaux, 
s HI-V. : 


74 us SANG DU: 18 DÉCEMBRE 1939. Re ie UT 


Me Larambergue a fait ainsi la ue de qualités éminentes d'obser- 


À vateur et d’ expérimentateur. 10 ee | ACER 
LERRSE LAURE 
CEST L'Académie os la proposition de la Commission. SES ee TR 
No Det FONDATION SAVIGNY. ia 
SET fol LL TN 
eut (Cuire > MM. ane CAR Te Bouvier, a tot pa Marchal, TAN LA 
rues H. done Fes É. Roubaud. P. Wintrebert Ch. Pérez;2 ms 
rapporteur. 4 E | 
RAR SAT | ( 1 NU 
a 3 M» Hexu Hernr, née JEANNE Béxruis, assistante à Ja Station® LP ie 
_ Océanographique de Salammbo (Carthage), a Dubtie récemment un beau 


aa fruit de six années de patientes et délicates recherches sur la "10e 
Reproduction chez les Crustacés Décapodes de la J'amille des Pénéides. ie 
L'auteur y reconstitue de bout en bout, depuis l'œuf jusqu’à la forme LIFE 
_ définitive, tout le développement larvaire d'un certain nombre de Crevettes 
_ des côtes tunisiennes. La Commission du Prix Savigny propose à l’unani- 
net # mité d'attribuer un prix à M"° Jeanne H. Heldt pour récompenser à la fois 
MIT Cette: importante contribution à nos connaissances sur les Crustacés et le 
| _ dévoñment d’une intelligente activité consacrée depuis de longues années 
à la Station océanographique de Salammbô. 


EL 


FRAC A eare adopte É proposition de la Commission. 
4 . Le * ï q \ . ; : : ; 


‘ 
4 


DNS ; à { / 


MÉDECINE ET CHIRURGIE. De 4 


es ———…—“—— | | ’ Î ! 3 QU AE 


4 I PRIXMONTYON. 
PARTS (Commissaires : MM. A: d’Arsonval, A. Lacroix, É. Branly, E. paléauhe. 
EL ER 7 Lapicque, J.-L. Faure, P.Portier; H. Vincent, Ch. Achard, A .Grosset, 

“à Ch. Pérez, rapporteurs. ) À 

RES Le propose de décerner trois prix de 2500" : 

à MM. Pierre Courouma, professeur agrégé à la Faculté de médecine 
de Lille, directeur de |’ Institut d'anatomie de Fribourg, et Léox Devos, 


fee aix F icuie “É nedecne He Les pour sde 


l bre Pasteur, et leurs Collaborateurs, pour leur CUT intitulé 2 ; É 
Les ultravirus des maladies humaines : 


Hôpitaux et chef de service à l’Institut du Cancer de la Faculté de ST 


de Paris, pour son ouvrage intitulée Précis de technique radiogravhique ; CY 2, FT 


Les zones pulmonaires. Anatomie et radiologie chers d' Homme. La 
la zonation des poumons. Étude d'anatomie comparée chez L'Homm 


1e PEN _<— # ES Cart CE 


no ENS VE 7 se D RTE 


— 


à MM. Cine re et Parnax Lee. er de ARRET 


% Le LUNA 
si p La 
NRCE ARCS ST f 


+ 2 


— à M. Léo VeLcuz, professeur agrégé au a Vat-de- Grâce, pour ses 
Recherches expérimentales sur l'immunité antitoxique ; Re ANSE FA 


Pa 


NE RE | : MON 123 | { : Se Ce, Fe 
5 è Ê #dh rh 
Trois: mentions honorables de 1500 sont accordées : | NERNS 


Se à MM.  Prerre- Cuantes tee oto-rhino-laryngologiste Le 


médecine de Paris, et RAS Péri, Correspondant de la Société de: "SERRES 
laryngologie des Hôpitaux de Paris, pour leur ouvrage intitulé : L’ ‘eæplo- Arte 
ration radiologique des tumeurs de l ‘ypopharyns et du larynx: 


Ha à M. PiERRE Porcuer, SRE de Heu la Faculté ae médecine | 


) LATEX 
/ 2e 


à MM. Joan VaçuE et JEAN Duxas, chef de clinique adjoint et chef 


de Ponere à la Faculté de médecine de Marseille, pour leur ouvrage MR 


intitulé : La créatine. Étude physio-pathologique. en 


‘ É : SE 
Rapport de M. C. Pérez sur l'ouvrage de MM. Pierre Courouma et Léon 
Dsvos, intitulé : Les zones pulmonaires. Anatomie et radiologie chez TT 
l'Homme. La lobation et la zonation des poumons. Étude d'anatomie | 


comparée chez l'Homme et lès Mammifères. 


‘ 


Dans ce mémoire les auteurs apportent des notions très intéressantes sur 
la subdivision des poumons en territoires appelés zones. Fondée sur la 
structure anatomique, l’individualité de ces territoires a sa répercussion 
sur la localisation de certains états pathologiques. 


Rapport so M. H! NnenRE sur l'ouvrage de MM. ConsranTiN Levaniri ét 
Pierre Lépne, intitulé : Les ultravirus des maladies humaines. 


GA Ouvrage de MM. Levaditi et P . Lépine sur les ultravirus des maladies 
humaines a été rédigé avec la collaboration de 17 autres auteurs. Chacun 
des sujets a été traité par un auteur connaissant et ayant étudié chaque 
. sujet, ayant publié des travaux sur chacun des ultravirus humains. C’est 

dire que le traité qui vous est présenté porte sur un ensemble de problèmes 
d’un très grand intérêt, mais qui, ainsi que le font remarquer ses auteurs, 
est en voie déroruton continue. 


nee Âs 


Rapport de M. H. Vincent sur les travaux de M. Léon VELLuz. 


M. Léon Velluz a adressé diverses publications ayant pour objet l'Étude 
expérimentale sur l’Immunité antitoxique. Cet ensemble, qui comprend 
_ 32 Mémoires, Notes ou Communications sur ce sujet, paraît mériter un 
prix Montyon. ., | 


L'Académie adopte les propositions de la Commission. 


dore PRIX BARBIER. 


(Commissaires : : MM. A. d'Arsonval, A. Lacroix, É. Branly, E. Leclainche, 
Ch.Achard, L. Lapicque, À. Gosset, J.-L.Faure, Ch. Pérez, P.Portier; 
H. Vincent, rapporteur. ) 


IN Ta sion propose de décerner le prix à M. Cuarses Bropy, 
docteur en médecine, à Grasse, ET À SES COLLABORATEURS, pour leur ouvrage 
intitulé : Traité d'hélio et d’ tbe 

Le traité est un livre de grande valeur scientifique et pratique, dans 
lequel chacun des auteurs expose le fruit de son expérience et de sa 


compétence. 
C’est le premier ouvrage qui ait Jane été publié sur l’Hélio et l'Acti- 


nologie. 


= L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


< 


à 


fé LA 
ui Maé À Ch. ou LR : Larisqe, 
_ Pérez; P. Potier, rapporteur.) | | 


La Ébiion propose de décerner n prix : 
ï all IF aculté d de eee de Suasb . 


at à M Viès : a notamment ee des tele très précises sur "les pro-. 


fo fa 


À } be 
Ft | priétés optiques des organes contractiles. Un des premiers, il ca d fé- 
as er 4 diverses hémoglobines | par. leurs a RP AT 1 


Fi dre FN Ne dates l'ultraviolet. nl te cle l'influence « 
Aer l'isolement Ads RE sur les êtres XI VARIE DIR SASARUS TPM 


AA 


+ L'Académie adopte la. proposition de la Commission. 
ÿ 2 


! fr: 


PRIX GODARD. 


RES e À à METTENT ER 
Pi spa P | Portier.) (= RNCS SSI 


\ {4 : UE CARRE EE. 
T4 . 1 ; * (4 = ? d Cut 280". 
MERS 5? € r Se ’ Le + Le CORAN E 7 . 
, 7 ÿ 


Hi Fa Le prix n'est pas en 2 

f PRIX CHAUSSIER. NE 

| AS 

us (Commissaires MM. A. d’Arsonval, A. Lacroix, É. Branly, E. FREE | à ë 

HET H. Vincent, Ch. Achard, L. PRE A4 Gosset, J.-L. Faure, Gk: . T'AS 

L Pérez, RP: order” ESA 
Le prix n’est pas décerné. 


= SÉANCE DU:18 DÉCEMBRE 1939. 


A ie PRIX MÈGE. fr HAUUS ACTES 


PA MM. A. d'Arsonval, À. Lee É. Branly, E. nue 
H. Vincent, Ch. Achard. L. Date A. Gosset, J.-L. Faure, Ch. 
Pérez; Be Porter, rapporteur.) ie ie RTA 


he ni ésioE propose de décerner un prix à M. HS Does maire 
de Pierre- Buffière, pour son ouvrage intitulé : De Claude: pe GPA 7 
d "Arsonval. - | | 


Ces ouvrage produit de nouveaux documents dosette dans les papiers 
de Claude Bernard sur le problème des fermentations qui ÉPAEE illustre 
e physiologiste au moment de sa mort. | 
| Il nous fait assister à la naissance de la physique nee par les 
: premiers travaux de d’ Arsonval. Il résume d’une manière vivante la colla- 
SA boration de Brown-Séquard et de d’Arsonval. 


1 L' Académie adopte la proposition de la Commission. 
n - ï : ROUE : { y 


y” PATTE 4e 12 | \ | 
} ira ? ‘ - 7 C + + OR 0; 


PRIX BELLION. 


mn (Co ommissaires : MM. A. iehvnl AC rt Bone FE Leclainche, 
RU Nb. Lapicque, A.Gosset, J.-L. Faure, Ch. Pérez, P. Re H. Vincent, 
LAN Ch. HE, rapporteurs.) 


se Co propose de décerner le prix à MM. Maurice ViLLaReT, 
_ professeur à la Faculté de médecine de Paris, et Renk Cacnera, médecin 
des hôpitaux de Paris, pour leur ouvrage intitulé : Les embolies FA 


% 
Re 


NS MM. Maurice Villaret et René Cachera ont imaginé une technique 
s, ouvelle et originale pour étudier la circulation cérébrale par une brèche 
HER Éa de la paroi cranienne fermée par un volet transparent. Ils ont pu constater 
rudes faits nouveaux, tels que les réactions vaso-motrices et les spasmes 
vasculaires dans les cas d'embolies solides, tandis que ces réactions font 
Se re défaut dans les embolies gazeuses. 
AE Une citation serait également accordée à M. Fervax Boureuix, docteur 
“en médecine. chef de service au Ministère dé la Santé publique, pour son 
ouvrage intitulé : La protection soctale de l'enjance en France. 


# : L'Académie adopte la proposi tion de la FRONT 


donna MM. “+ FRE A DE j 


de 


H. Vincent, Ch. SES as anse À. Re ter A 


REA P. Porter.) | NCA 


É: : L ce 2 
0 - PART 2 


# 
Ÿ 


- D” 


‘de 


pe prix n'est pas Hécerns. 


dr : 
u LE 
4 


NPA NE a PRIX ARGUT. 
_ (Commissaires : MM. ‘e An A. Lacroix, É. Brie te 
 H. Vincent, Ch. Ne FU ‘L. Rue A. Gosset, sk -L. Faure, Cre 


_ Pérez, P. Portier.) | | x 


= 


“be prix n n’est pas décerné. 


1 
fe 
’ + 


FONDS CHARLES BOUCHARD. 


Ru. semis: MM. A. d’Arsonval, A. nt Branly, E. HR # 
État 20) C. Achard, L. Lapicque, A. Gosset, J .L. Faure, C:Pérez, P: Portier; 


H. Vincent, rapporteur.) 


14 


Re vi 1 Commission propose de décerner un prix à MM. Jran Marçanor et 


Jean Terracor, professeurs à la Faculté de médecine de Montpellier, 
pour leur ouvrage intitulé : Tuberculose et tuberculides nasales. 


De L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


2\ 
À 


PRIX JEAN DAGNAN-BOUVERET. 


FO Rares MM. A. d’Arsonval, A. Lacroix, É. Branly, E. Leclainche, 
H. Vincent, Ch. Achard, A. Gosset, 1x “L. His Ch. Pérez, P. PÉuee 
L. De rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. GEorcrs Stern 
professeur à la Faculté de médecine de Strasbourg, pour l'ensemble de ses 
Re: travaux sur les échanges nutritifs, particulièrement pour son explication 


ee SÉANCE DU 18 DÉCEMBRE 1939. us “ 
it du phénomène connu sous le nom d'action SA RERE spécifique des 
N'OSE ME 


3 Ste Académie adopte la proposition de la Commission. 


… 


CANCER ET TUBERCULOSE. 


TEE à, = ‘ | 
3x - ' 


. FONDATION ROY- VAUCOULOUX. 


ane : MM. H. Vincent, M. Caullery, C. Achard, L. Lapicque, 
_ À. Gosset, J.-L: Faure, Ed. See P. Portier, rapporteur.) 


La a propose d'attribuer les arrérages de la fondation à 

Mr MARCEL Drrruon, née AnpréE Courrois, docteur ès sciences, pour 

| l'aider à à poursuivre ses travaux sur le milieu intérieur de la physiologie 

comparée, (Adaptation des crustacés et des poissons aux changements de 

_ salinité, modification des électrolytes et des protides du sang; mue des 

crustacés; métamorphose des insectes.) Récemment, M" Drilhon a montré 

_ l'intérêt de l'étude spectrographique de l’ultrafiltrat sanguin dans l’ ultra- 

violet. Cette méthode permet de déceler dans le sang des substances qui 
avaient jusqu "ici échappé à à L'analyse. 


4 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


Re PRIX LOUISE DARRACQ. 


es. : MM. H. Vincent, C. Achard, L. Lapicque, A. Gosset, 
J.-L. Faure, Ed. Sergent; M. Caullery, rapporteur.) 


_ La Commission propose de décerner un prix à M. Anroie Lacassaexe, 
directeur du laboratoire de radiophysiologie de l’Institut Pasteur à l’Ins- 
titut du Radium, pour l'ensemble de ses travaux sur la pathogénie et 
P histslogre du cancer. | 


L'Académie ne la proposition de la Commission. 
! ACER ES C. R., 1939, 2° Semestre, (T. 209, N° 25.) 67 


es He FA ne 
ée sure JL Es Fes H. 


Le 2° ne és 
LS 


ME tn propose de décer ner 
de service à l'Institut Pasteur, pour ses recl 


ah ne M. Alfred Boquet a adressé un ensemble de 
; de 1919 à 1938 sur la tuberculose, le mécanisme pl ol 
: | Fnon depuis la ‘contamination initiale Jusqu'à | roduc ù 
_ lésions, l'influence de l'espèce animale, du microbe et du siège a ainsi 
E de la dose inoculée. RE TS Sr EUR Pr LD ae ts SF 
de Pl a étudié la tuberculose primaire en euios: de la virulence attén 
ou forte du bacille, l'immunité ou plutôt la FRÉRRRer ae elle peut : 
1e _férer , l’hypersensibilité tuberculinique. De RTE 
Il a démontré, avec L. Nègre, que les extraits bacillaires qui ÉA ES la 5% 
réaction de la deareh du complément, en présence De ES 
: de nature lipoïdique. Ils sont insolubles dans l’acétone, solubles dans : 
_ l’alcool méthylique, ce qui leur a permis de préparer Cri tubercu- 
_leux méthylique, employé pour la recherche des anticorps tuberculeux et 
le diagnostic de la tuberculose. 3 ES 
Ces travaux intéressants justifient l'attribution db prix à M. Alfred FA ; 
bodies. FE ù PET OR Fe 


2% Académie adopte la proposition de la Commission. 
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pe 


Je 


FONDATION HENRIETTE REGNIER. 


(Commissaires : MM. M. Galles C. Achard, L. Lapicque, Fe Gosset, 
J.-L. Faure, Ed. Sergent ; H. Vient rapporteur.) 


La Commission propose de décerner un prix à M. AseLarvo Saez, chef 


de service à l'Institut Pasteur, pour ses travaux sur la tuberculose et son 
bacille. 


M. Saenz démontre que le B.C. G. est un bacille définitivement fixe, 
non modifié par les réensemencements les plus réitérés. Associé au Strep- 
tococcus caviæ, au bacille de Preiz-Nocard, et inoculé au cobaye, il pro- 


x: É £ à L k 
CAR: + 
LR 2 : Me > 


SÉANCE DU 18 DÉCEMBRE 1939. 3 043 


er voque des lésique bles et jamais Téindcilahles Cultivé pendant 11 ans, 
il demeure stable, toujours inoffensif et vaccinant. RE 
- . M.Saenza tn une méthode d'isolement du bacille tuberculeux par 
_ l'acide sulfurique et la neutralisation à la soude, qui permet de déceler 
Dre facilement le bacille dans les crachats, le liquide gastrique, etc. 
= e[Ea étudié la bacillémie cute phénomène transitoire; la viru- 
_lence comparée des bacilles humains, bovins (2,43 % chez mes en 
à De et cette dérnière rareté s ie parce qu'on n’y consomme pas 
ET. de lait cru. On lui doit aussi des recherches sur le bacille aviaire, sur la 
= contagion tuberculeuse chez le Cobaye, sur l'allergie conférée par les 
2. 1e baeïlles morts enrobés dans l’huile de vaseline, sur les lésions anatomo- 
Fa _ pathologiques des tissus humains dans la los latente chez 
+ l'Homme. Il signale, en particulier, la stérilisation fréquente de ces lésions 
HR RCE au stade de calcification. | 


rss k FL Académie adopte la proposition de la Combe 


PHYSIOLOGIE. 


AA PRIX MONTYON. 


ee Se (Commissaires : MM. A. d’Arsonval, H. Vincent, M. Molliard, 
ÉTÉ M. Caullery, C. Pérez, P. Portier; L. Lapicque, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Anpré CnEvaLiuier, 
_ professeur à la Faculté de médecine de Marseille, pour ses recherches sur 
; la vitamine A: | 


Ces Das. qui ont débuté il y a près de 10 ans par l'établissement 
d’un procédé de dosage (photométrie dans la lumière ultraviolette), ont 
_ été poursuivies activement avec toute une série d'élèves comme collabora- 
SA teurs. Elles ont donné des résultats nombreux et importants sur l’évolution 


et Le rôle physiologiques de la vitamine À. L'un deux est la nécessité d’une. 


- certaine réserve de cette substance dans le foie pour que fonctionne le 
pe réglage des chronaxies connu sous le nom de subordination, et, par suite, 


2 


cet dans les rhumatismes chroniques; Recherches sur les protides du sérum et de 


“quand cette réserve ‘fait défaut, pour des raisons it accid 
expérimentales, soit DENISE L'apparition d roubles ner 

culiers, qui disparaissent quand on ajoute de la vitamine À à 
_ Ce résultat, aussi intéressant qu ‘inattendu, basé sur r des obse 


Cet des expériences ingénieuses, se montre utilisable en méd cine € 
hygiène. RE en ET. à 


TPE u US Fe 


AE Académie adopte ee proposition. de la Commission. | 


= 


4: 


PRIX POURAT.. 


Rate MM. A. d’Arsonval, H. Ncene, M Molliard, 
M. anne, C. Pérez, P. Portier; L. Kapieques rapport) 


La Cru propose de décérner le prix à M. ous Va Fo . 
_ professeur agrégé à la Faculté de médecine et de pharmacie de Toulouse, j 
pour ses trois thèses intitulées : Calcémie et cholestérolémie chez le vieillard | 


l urine ; L'acétylcholine et son rôle dans l” organisme animal. . LH ÉTAT 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 73 UE A RP AN EURE 


PRIX PHILIPEAUX. SR 


(Commissaires : MM. A. d’Arsonval, H. Vincent, M. Molliard, 
M. Caullery, C. Pérez, P. Portier;, L. Lapicque, rapporteur.) 


1 

La Commission propose de décerner le prix à M" Carmeriwe Ven, 

assistante au Laboratoire de physiologie générale à la Sorbonne, pour ses 

recherches pharmacodynamiques sur la cellule pigmentaire en vue de la 
théorie des mouvements rythmiques. 


Elles représentent une dizaine d’années d’un travail persévérant et 
personnel ayant fourni des résultats fort intéressants sur les cellules 
pigmentaires des Poissons, leurs réactions propres, leur innervation, 
leur dépendance des sécrétions internes. Il en résulte un progrès certain 
dans la connaissance du mécanisme des changements de couleur des 
animaux, et quelques données nouvelles utilisables pour la théorie géné- 
rale de l'excitation. 


bot dut. de th. à amie nat i 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 
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? 
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d 


SÉANGE DU 18 DÉCEMBRE 1939. ie 945 


À PRIX FANNY EMDEN. 


Conan: MM. A. d’Arsonval, H. Vincent, M. Molliard, 
= M. Caullery, L. Lapicque, C. He P. Portier.) 


Lef prix n’est pas décerné. 


HISTOIRE ET PHILOSOPHIE DES SCIENCES. 


NN 2 PRIX BINOUX. 


us. MM. L Bouvier, É Do M. la H H. Villat, 
-L. de Brogli, ES Pérez; ne so rapporteur.) 


sa nan propose de décerner le prix à M. dar Brouar, 
_ directeur-adjoint de l’École Normale, professeur à la Faculté des sciences 
de Paris, pour son ouvrage intitulé : Les étoiles. 


| L'Académie adopte la Préparer de la Commission. 


| OUVRAGES DE SCIENCES. 


# 


PRIX HENRI DE PARVILLE. 
(Commissaires : : MM. A. Béhal, G. Perrier, Ém. Picard, É. Borel, 
PAS ue Caullery, M. de De A. are rapporteur). 


La Ca un propose de décerner le prix à M. Léon Burrineuime, 
ee en chef honoraire du Muséum national d'histoire rc 
“pour. l'achèvement de l'inventaire des. ‘périodiques scientifiques des Biblio- 
De. de Paris. ; 


| L'Académie adopte la proposition fe la Commission. 


& ; É | 
(la médaille est décernée : A 


£ y 


5 CESAM. Locrex Darrareaner, lauréat du prix 
_lubres: SR PR ELEE FR ARE SE NA 


Es 


” ‘ rs 72 A > v: < D Le 
We + MM. Ramos» Consumer et Lion Patrnar, 
_ Jecker; dE: PER | RÉMES CE 


Rd M. Macmice-Mare Javor, lauréat Fi prix ] Houzeau ; 


ea M. Guoncrs Miexonac, lauréat du prix Ch. Adam Girard. 


É 


Pad 


L Académie adopte les propositions dé la à Commission. 


PRIX GÉNÉRAUX. 


PRIX FONDÉ PAR L'ÉTAT. 


RUE Prix DES SCIENCES PHYSIQUES. 


1 


DS | (Con taisnites MM. A. d'Arsonval, A. Hotte P. A, Dangeard, A 
SAR L. Blaringhem, R. Fosse, C. péter: M. Cat DANSE DE CSS 8} 
La Commission propose de décerner le prix à M. Boris senc Y EC 

directeur de laboratoire à l'École pratique des Hautes études au Collège FLAT 

_ de France, pour ses travaux de génétique physiologique. £ 

LCR 

TS des recherches et phBHEATIES de M. Boris Fphrussi + 4 

: RS 4 


EU. 


SÉANCE DU 18 DÉCEMBRE 1930. 947 


depuis 1933, caractérise une direction nouvelle, très originale et très 
importante, dans la branche moderne de la Biologie qu'est la Génétique. 
Cet auteur s’est attaché à analyser les mécanismes physicochimiques, d’où 
résultent, à partir de gènes donnés, des caractères RENE donnés. 
C'est dote peut-on dire, de la génétique physiologique, c'est-à-dire un 
ordre de recherches s’attaquant aux fondements mêmes de la génétique, et 
M. Ephrussi a obtenu, dans cette direction, des résultats déjà considérables 
et très significatifs a on peut Hp donner ici une idée sommaire. 

3 a mis en œuvre d’abord (1933-1935) les considérations précédentes 
sur des cultures de tissus d’embryons létaux de souris brachyoures, et y a 
constaté que les gènes se manifestent là en affectant les corrélations entre 
‘les divers tissus, plutôt que des cellules spécifiques. La létalité des 
embryons ppt donc comme un caractère non autonome. 

M. Ephrussi s’est alors proposé d'étudier les caractères non autonomes 
antérieurement signalés chez la Drosophile et il s’est familiarisé avec la 


_ génétique de cette mouche dans un voyage en Amérique (1935), au labo- 
: _ratoire de M. T. H. Morgan, y étudiant la non- “autonomie de certaines 


déficiences. - 

Au retour de ce voyage, et en collaboration avec GENE Beadle, il a 
établi une très élégante technique de transplantation d’ébauches d’yeux 
_chez la larve de Drosophile. Ces recherches ont montré aux auteurs que la 
pigmentation de l'œil chez cet animal met en œuvre deux hormones 
contrôlées par des gènes et qui sont les messagers chimiques reliant gènes 


_et caractères (1935-1936). 


- Depuis, M. Ephrussi a poursuivi, avec une série de ab ter qui 


? forment une école dirigée par lui, l’explortation de ce domaine : établisse- 
ment de rapports quantitatifs exacts entre hormones et pignient formé; 
établissement d’un rapport quantitatif entre le nombre de gènes et la 


* _ quantité d’hormone produite; non spécificité zoologique des hormones en 
_ jeu (1936); étude (commencée) de la chimie de ces hormones; induction par 


_ ment incapables de la produire (c’est-à-dire liaison entre la production 


_le jeûne de la formation de l'hormone vermillon chez des animaux autre- 


 d'hormone et le métabolisme; rôle du tryptophane dans ce mécanisme); 


” intervention d’une hormone do dans le processus de forma- 


en tion des facettes (sur l'œil bar) (1936-1939). 


_On voit, par cette brève énumération, l'originalité et la nouveauté des 
= Herdhes de M. Ephrussi, leur étroit enchaïnement et l'importance des 


| HE généraux abordés, 


j 


pt succès TA et qui ont d’ Hier éveillé un éch Épété 
_ fiaient pleinement M. Boris RO pans le Grand Prix. d 
ae à > 


Et 


a 4 


L'Académie adopte proposition de la Commission. 


61 


PRIX PETIT D° "ORMOY.. 


Ye z.: 
| Sasvezs MATHÉMATIQUES. see S 


>: 


 n. MM. Ent. Picard, à PRE À Hatier, H. L Lebesgue, 
: ar Fichot, É Cartan É. Borel, A | = 


NEVER 


” 


Lé Commission propose de ete le prix à M. Groncss Vaumon, 
professeur à la Faculté des sciences de Paris, po RASE de sôn 
a œuvre DR RRE APE FRANS Cp: 


> 
N n 


sx Académie adopte la proposition de la Commission. 


\ 


PRIX PETIT D'ORMOY. ain di ESS 


SCIENCES NATURELLES. SERA és HÉSSOE TT 


_ (Commissaires : MM. L. Bouvier, P. sx Dangeard, M. Molliard, | LES 
Nr ra? SRE L. Lapioque, C. Pérez; A. Lacroix ; rapporteur.) PLUS ESS 
La Penn propose de décerner le prix à M. AïsErT Micoi-Lévr, x ER 
professeur à la Faculté des sciences de Paris, conservateur des eaux et AS 
forêts, pour son œuvre géologique et ses expériences Aynthétiques 2 de 4 : | FÈ 
reproduction des minéraux. Rue. 


Us 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. h a 4 à < ee 


| .. PRIX LONCHAMPT. NET Re , 
(Commissaires : MM. A. d’Arsonval, A. Lacroix, E. Leclainche, "# 
- G. Bertrand, M. Delépine, G. Woets M. Tavilies. PAPAS | 


La Commission propose de décerner une Se du prix (2500!) à 
M. Raymonn Jacquor, docteur ès sciences, chargé de recherches, pour ses 


SIREN AE RER SÉANCE DU 18 DÉCEMBRE ARE | 949 
travaux sur la biochimie des Mucédinées, la formation de l'acide oxalique 
parc ces organismes et son mécanisme ; une deuxième partie du prix (1 500") 
à M. Max Vauruev, docteur en RATE membre de la Société inter- 
nationale d'hydrologie médicale de Éonures pour ses travaux sur l’into- 


 lérance hépatique vis-à-vis des agents chimiques, notamment vis-à-vis des 
combinaisons arsenicales, mercurielles et auriques. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


RES PRIX DES GRANDES ÉCOLES. 


PRIX LAPLACE. 


PLe prix est décerné à M. Re Étrues né à Bordeaux (Gironde), 
le 22 mars ; 1919, sorti nus de l’École Polytechnique. 


Pa res PRIX LE. RIVOT. 


Le prix est partagé entre les quatre élèves dont les noms suivent, sortis 
en 1939, avec le n° r ou 2, de l'École Polytechnique, dans les corps des 


e _mines et des ponts et CLanseses ; 
M. Rosgar LareuLape, entré premier à l'École des mines, reçoil 750"; 
M. Jeux Vanoouaux, entré second à l'Ecole des mines, recoit 500"; 


Ée M. Micux Lauren, entré premier à l'École des ponts et chaussées, 
reçoit. 7997; 


M. PIERRE Baise, entré sécond à l'École des ponts et chaussées, 
reçoit 500. 


z 


| FONDATION HENRI (BRCQUEREL. 


| (Goma: MM. LS Béhal, G. Perrier, Ém. Picard a 
ZE uen L. Bouvier; À: Lacroix, rapporteur.) 


ca 


PRE l ble de ses travaux E physique, la Commission pr o 
| décerner un prix à feu Jacques RossrexoL, po au Lycée Saint 


_ Louis, mort pour la France. Re One Qc Vie 


\ * 


à + L'Académie adopte la Ho de la re 


- 


| FONDATION LOUTREUIL.. 


| (Membres du Conseil : MM A. Béhal, Ém. Pid R. R. Bourgeois, | Fe 


L. Bouvier, M. de Broglie; A. Don rapporteur.) 


Roue a reçu 32 demandes. Après avis du: Comité consaletE de re à 


a fondation, le Conseil a décidé d'accorder les 19 subventions qui vont être 
M énumérées, suivant leur nature. | Le 


Recherches sur des questions déterminées. 


RÉ SERST Son. à M. Féuicrex Bœvr, professeur à l'Institut national agrono- & 


 mique, pour ses travaux de génétique ; 


6000" à M. Henri Eruarr, directeur de l’Institut Pédologique du Bas- 


Rhin, pour des recherches de Tédujostés 


5ooo" à M. Poc FLorenrin, chef de travaux à l'École nationale vétéri- 


naire d’Alfort, pour ses études anatomiques et physiologiques sur les tissus 
élastiques des animaux et notamment les cartilages et ligaments articulaires; 

15000" à MM. Hans Hazan, chargé de recherches, et Lew Kowansui, 
boursier de la Caisse Rationale de la recherche scientifique: pour des 


travaux sur les rayons cosmiques à effectuer au Laboratoire international . 


& du Jungfraujoch; 


2000" à M. Cuarces Hervieux, professeur à l’ École nationale nat 
de Toulouse, pour l'étude des éliminations par la peau du Mouton; 


ra * 


| FACE 


SUR k 


SE manipulations d élèves. 


2000! à MM. Maurice Lemoren, chef de service à l'Institut Pasteur, re 


et Joskra Lerèvre, directeur de la Station de biologie végétale à 
Fa Institut national agronomique, pour leurs recherches sur le métabolisme 
de l'azote dans les végétaux ; 


3000" à M. Errenne Lerann, professeur à l'École nationale vétérinaire 
-d' Alfort, pour ses études sur la reproduction naturelle et artificielle chez 
ha Gyne Er Ne 


3000" à MM. Corne Lomsaro et Roserr Lasserre, professeurs 4 


l'École nationale vétérinaire de Toulouse, pour leurs recherches sur la 

contagion, l’hérédité et le traitement du cancer chez les animaux domes- 
tiques; er PA Ua 4 EX 

| 1000! à M. Françors MarGno, professeur à l'École nationale vétérinaire 

d’Alfort, pour ses travaux sur l’action dégradatrice, in vitro, des ferments 


eg | anaphylactiques et sur la nature et le mode d'action de l’ nes 


_ 6000" à M. Juzes Roucu, capitaine de vaisseau, professeur à l'Institut 
n océanographique, pour HET des recherches A Hoi du globe et 
_ d’océanographie physique sur les côtes américaines du Pacifique. 


4000" à M. Marcez VÉéron, professeur au Conservatoire national des 


_arts et métiers, pour ses recherches sur la déflagration et là détonation des 
mélanges gazeux COM purtIee 


Achat de matériel de laboratoire. 


“ 


5000" à M. Casimir Monreir, ét au Conservatoire national des 


_arts et métiers, pour parfaire l'installation de moteurs Diesel destinés aux 


Publications. 


bn æ 


3000" à L'ASSOCIATION FRANÇAISE POUR L'AVANCEMENT DES SCIENCES, pour 
la publication d’un travail de M. Devaux, correspondant de l’Académie, 
sur les lames monomoléculaires des êtres vivants; 


4000 à M. Fervann Hirone astronome titulaire de l'Observatoire de 
 Paris-Meudon, président de la Poe mensuelle de l'astronomie, 


# 


pour cette revue; 

æ 10000" au Bureau p'Érunes GÉOLOGIQUES ET MINIÈRES COLONIALES, COMME 
_ contribution à à la publication d’une bibliographie STE et minière de 
la France d' Outre- Mers Me Lee CPR 


SÉANCE DU “18 DÉCEMBRE. DO MU Pior e QU 


s, pour Î l'achat de pério= | 


E— RE AN PR À 


ë ages en vétérinaires ; S STE | 
: 3000" à l'Écour NATIONALE VÉTÉRENAIRE DE. TouLouse, pour compléter GE 2 
er collections françaises « et étrangères d’ ADyranese et. _de paplieauonns 


” “z 


rie 3 PRES SAR CPU ee Ts se D É 


FÈ RASE enLornble des one accordées s "élève À es somme. de 107: 000. 
Ç Nous en donnons la pit dans le tableau suivant : £ 


1° Recherches sur des questions déterminées : 


M. élites Dent ed Rue LE RMC ES 10000 {:\) 77 EE FRERES 
M. Henri Erhart.. en SERRE PRRSES TES FACE RO SAT RE 
M. Pol Hana eus SR CEE RSS EU S Mine S 24 9 000 ERP NS Es F 


RCA IOE NCIS ONE ES 


M. Charles HER eRX TN En TA Re ECS ARR RE 2000 VE 
MM. Maurice Rate et Fons Lefèvre, PERL PLATE 2000 } 57000 
mMtiennerLetardi =: ne... SRE FECATE 3000 re 
f . MM. Charles Lombard et Robert Lasserre.......... AE 3000 . à 
an reMeCFrancois Maisnon:; "ui: 2x PASS kr EURE EE ES HT OOOATT | LS 
PORC EM LS Tutes Rouch ee. 25... OPERA REA ds NE: 0 000 CR: A. 
ETS M. Marcel Véro Panier AN RSS N Pr RS ARS H000, Nu SLA SERRE PRE 
LA ; = : È KES 
2° eh de Paris de laboratoire : LS RENE 
M. Casimir Monteil ........... SAN a EN PNR ET A AA + 5000 :} 5000 | CN 
3° Publications : ACT T'ES 
| AE ET 
Association francaise pour l’ayancement des Sciences..... 3000 en LE 
M. Fernand Baldet.....,........ RAR NT ERA ASIN ENS 4000 À FA 
L } . CREER ‘ ÿ 2700 F9 
Bureau d'Etudes géologiques et minières coloniales....…... 10000 775 AR 
Muséum national d'Histoire peturelles. re he rat UM OO RS ER 
Ge Bibliothèques : | 2 
École Polytechnique.................... La rare DRE 10 000 | 
École nationale vétérinaire de Lyon, AC INPUT 5000 ? 18000 
és École nationale vétérinaire de Toulouse.............. 2e : 3000. ; 
+ Ee : l 2 
a « 
à Potal rate 107000 
LACEE f NS 
% 
= 
LA 
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ue FONDATION M= VICTOR NOURY. 
| | (Gommissaires : : MM. A. Béhal, G. Perrier, Ém. Picard, R. Bourgeois, 
$ Frs L. Bouvier; A. Lacroix, rapporteur.) | 

La CRE propose de décerner : 


— un prix de 2500! à M. Anpré Seynie, ingénieur des mines, Directeur 

Ed. cation de mines à Madagascar. M. Seyrig est aussi un spécialiste 

réputé du groupe des Ichneumonides (Hyménoptères), Insectes nombreux 
‘set intéressants par leur biologie; il a publié sur eux des Mémoires fort 
estimés. | ne 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


__ FONDATION HENRY LE CHATELIER. 
| (Commissaires : MM. Ém. Picard, A. Lacroix, G. Charpy, L. Lumière, 
. M. Laubeuf, G. Claude, R. Esnault-Pelterie; L. Guillet, rapporteur.) 


La Commission propose d'attribuer les arrérages de la fondation à 
M. Prenee Laurenr, ingénieur des arts et manufactures, préparateur à 
l'École centrale, pour ses recherches sur le diagramme de alages alu- 
| minium-cuivre- glucinium. 


due SU la DROBRESOn de la Commission. 


FONDATIONS SPÉCIALES. 


| FONDATION LANNELONGUE. 
(Commissaires : MM. A. Béhal, G. Perrier, Ém. Picard, R. Bourgeois, 
ADN FE Bouvier; A. Lacroix, rapporteur.) 


Les arrérages de la fondation sont attribués à Mr° Gauss Cusco. 


L’ Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRE | I HELENE | 


. Dr “ ot "6 Mo e Gr 
2 AE J Duclaux, G- Roussy, J: cRrs NA. 


En wrovembre 1936, notre regretté Cure M 
Secrétariat de l'Académie une Note exprimant 1 j 
Bet à décerner en 1939, fût réservé à la Veuve de « Xavier L 
philosophe. créateur, animateur et directeur pendant Le 
de métaphysique et morale ». RE Pre 


La Commission propose: à U Académie de e respecter le désir al 
parle He uge. ASE PR pe RE or x à 


L Académie adopte la proposition de la Commission. 


Z , S 


PRIX D'AUMALE. 


à (Commissaires : MM. A. Béhal, G; Perrier, A. Lacroix, R. Bourgeois, 1 


É: Bouvier ; Ém. Picard, rapporteur. 


* 


y - 


La Commission propose de décerner le prix à M“ Evnér PSE 
FAT AR à l'Observatoire de ve pour ses travaux de méca- 
_nique céleste. ? | (4e 


L'Académie adopte la bon de la Con 


